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QUEL SULFITE DDIT-ON EMPLOYER

POUR LES

Bains de developpement
par le prof. R. Namias.

Dans une etude que j'ai publiee dans la Revue suisse de

Photographie, j'ai fait remarquer les points suivants :

i° On trouve tres difficilement le sulfite de soude anhydre
assez pur. J'ai analyse des sulfites de soude anhydre pro-
venant de differentes maisons et j'ai toujours trouve une

quantite assez considerable de sulfate. J'ai conclu de ces

analyses que le sulfite de soude anhydre subit une alteration

pendant la preparation et aussi pendant la conservation,

dans ce dernier cas ä cause surtout de l'hydratation ä

laquelle il est sujet.
2° Le sulfite de soude cristallise est preferable au sulfite

de soude anhydre, car on peut l'obtenir presque pur dans
la fabrication et il s'oxyde d'une maniere moins considerable

que le sulfite de soude anhydre. Comme jel'ai fait
remarquer dans mon manuel theorique et pratique de chimie

photographique, il y a de cela plusieurs annees, le sulfite
de soude cristallise est sujet surtout ä une perte d'eau ä l'air.

3° Le metabisulfite de potassium, qui est un sulfite acide,

se conserve d'une maniere presque parfaite ä l'etat solide,
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et ä l'etat de solution, il s'altere moins vite que le sulfite
neutre. Le bisulfite de soude est bien moins stable que le

metabisulfite de potassium. Comme consequence de mes
recherches j'ai deduit que le metabisulfite de potassium,
employe comme produit conservateur des bains de deve-

loppement, etait preferable aux autres substances conser-
vatrices et qu'en tout cas le sulfite de soude cristallise
devra etre prefere au sulfite anhydre.

MM. Lumiere et Seyewetz, dans une serie de d'experiences
interessantes, ont repris ces recherches et sont d'accord avec
moi sur les points suivants : que le sulfite de soude anhydre
s'altere assez vite ä l'air humide, done c'est l'hydratation
qui facilite son Oxydation; que le sulfite cristallise s'altere

surtout ä l'air sec, pas en s'oxydant mais en perdant de

l'eau de cristallisation; que le metabisulfite de potassium
ä l'etat solide est tres stable ä l'air sec ou humide et

qu'en solution (ä moins de concentration tres considerable
dans laquelle les auteurs ne considerent pas qu'une
dissociation a lieu, car l'exces d'acide sulfureux n'est plus retenu)
il se conserve mieux que le sulfite; que le bisulfite de

sodium, ä l'etat solide, se conserve moins bien que le
metabisulfite de potassium.

Ce qu'on ne comprend pas bien c'est que, apres cela, les

auteurs conseillent le sulfite de soude anhydre. Admettons
(ce qui suivant moi n'est jamais arrive) qu'on trouve dans

le commerce du sulfite anhydre d'un degre de purete egal
ä celui du sulfite cristallise, ne devra-t-on pas deduire des

experiences de MM. Lumiere et Seyewetz que, tandis que
le premier, par Taction de Thumidite, subit une hydratation
et une oxydation, le second s'enrichit simplement en
substance utile en perdant de l'eau? Pour le metabisulfite de

potassium, dont les auteurs reconnaissent, avec moi, la

grande stabilite, ils trouvent un inconvenient ä son emploi
dans son acidite. Mais il me semble que la complication qui
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resulte de l'emploi du metabisulfite dans les formules de

developpateurs est bien peu de chose. J'ai indique dans

mon travail precedent qu'on peut facilement conserver les

formules habituelles en substituant au sulfite cristallise 2,5
fois ä peu pres son poids de metabisulfite et en y ajoutant
une certaine quantite d'alcali caustique. II s'agit done d'une
modification assez simple. Meme, si on le desire on peut,
e.n general, se passer de cette modification; j'ai constate,
en efifet, qu'on peut, avec les revelateurs ordinaires, utiliser
le metabisulfite en augmentant simplement de beaucoup la

quantite de carbonate alcalin (la quantite de carbonate varie
avec les dififerents revelateurs) et cela sullit pour avoir un
bain d'autant plus efficace et plus constant, parce qu'il con-
tient une quantite de sulfite qu'on peut evaluer exactement
et qui ne varie pas. Je donnerai comme exemple les deux
formules suivantes que j'ai reconnues, apres une grande
serie d'essais, comme donnant ä peu pres les memes resul-
tats.

N° 1. — R(velaieur ä l'hydroqui-
none-metol et au sulfite.

Carbonate de soude anhydre
(soude Solvay)

Sulfite de soude crist
Hydroquinone
Metol
Eau ä ajouter jusqu'ä

3° gr-
5° n

7 »

I »

1000 cc.

N° 2. — Revelateur ä l'hydroqui-
none-metol et au metabisulfite.

Carbonate de soude anhydre
(soude Solvay) 100 gi

Metabisulfite de potassium

20 „
Hydroquinone 7 „
Metol 1 „
Eau ä ajouter jusqu'ä 1000 cc.

Les deux bains donnent d'excellents resultats. Pour les

poses il convient d'y ajouter 1,2 gr. de bromure de potassium

par litre. On voit de combien on devra augmenter la

quantite de carbonate de soude si l'on emploie le metabisulfite

ä la place du sulfite. En utilisant la soude Solvay la
difference de prix est negligeable. Le bain n° 2 a l'avantage de
s'oxyder beaucoup plus lentement ä l'air que le n° 1. II est
interessant de constater qu'en diminuant, dans le bain

prepare au metabisulfite, la quantite de carbonate de soude
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on obtient un developpateur qui se prete bien pour deve-

lopper les negatifs surexposes. Plus la surexposition est
considerable, plus on devra reduire le poids du carbonate.

Revenant maintenant au sujet principal, je repeterai en

concluant que le metabisulfate de potassium est, selon moi,
un compose qu'il ne faudrait pas negliger dans la preparation

des bains de developpement. Le sulfite de soude cris-
tallise semble preferable au sulfite anhydre ä cause de la
plus grande facilite ä le trouver pur dans le commerce, et

parce qu'on reconnait plus aisement quand il est altere, et
finalement parce qu'il ne s'oxyde pas ä l'air humide comme
le sulfite anhydre.
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